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ROBINSON&CIE SPECULATIONDoriat haussa les épaules. Le 
sacrifice de sa vie était fait hier. 
Aujourd’hui il allait se rattacher 
au plaisir de vivre et bientôt ce 
serait un nouveau et suprême 
sacrifice peut-être qu’on vien
drait lui demander.

A la fabrique chez les Mont
ra ayeur, rien n'était changé.

Maintenant le meurtrier res
pirait à l'aise, quand, de la fe
nêtre de sa chambre à coucher, 
le soir, par les nuits calmes et 
parfumées de cette belle cam
pagne, il regardait vers les Ber 
nadettes.

Il n’avait plus ri n à craindre. 
Il n’y avait plus contre lui 

aucune preuve.
Cependant le ciel de sa vie ne 

lui paraissait pas complètement 
bleu, car il se disait que Clau
dine avait dû découvrir l’accu
sation laissée par Bourreille.

Qu’étaient venues faire aux 
Bernadettes les jeunes filles la 
nuit où lui-même s’y trouvait ?

iitaient-elles venues s’assurer, 
comme il le pensait, de l’exis
tance de cette phrase avant d’a
vertir la justice V

Ou bien que croire ? La table 
enlevée de ce coin de mur, on 
devait tout voir....Mais si la 
table avait été enlevée la nuit, 
il était possible qu’on n’eût rien 
vu...Il était possible que Clau
dine, sans soupçon eût pris pour 
des éclaboussures de sang, ces 
mots sinistres de la victime !...

! Voilà ce qui le rendait per
plexe, encore.

Perplexe, feulement, mais non 
pas inquiet.

—Que m’importe après tout, 
que cette petite connaisse mon 
crime. Elle ne peut rien contre 
moi....Pour m’accuser il faudrait 
prouver. Un n’accuse pas sans 
preuves !

I e retard apporté à l’exécution 
de Doriat le préoccupait pour
tant. Il avait appris, comme 
tout le monde car les journaux 
de l’époque en parlèrent beau
coup que la guillotine avait été 
dressée, que l’exécuteur des 
hautes-œuvres avait pris pos
session du condamné, que déjà 
Doriat prêt pour la cérémonie 
sinistre, franchissait le couloir 
qui aboutissait à la porte quand 
un ordre dv procureur général, 
apporté par l’avocat de Doriat et 
par Lucienne, avait renvoyé le 
condamné dans sa cellule, le 
bourreau de Paris, l’échafaud 
dans sa remise.

Ah ! celte nuit-là, il ne reposa 
guère.

Qu’avait-on pu découvrir ? 
Quelle chose si grave, pour ainsi 
surseoir, au dernier et suprême 
moment, à une exécution capi
tale f

Vraiment, et pour la première 
fois, il se crut perdu.

Cette nuit, la journée du len
demain, la journée suivante en
core, il les passa chez lui, ne 
sortant pas, ayant à portée de sa 
main son revolver, pour en finir, 
dans le cas où il aurait vu rôder 

| autour de la fabrique des figures 
suspectes. Dans le cas surtout 
où quelque magistrat ou quel
que agent de Paris aurait de
mandé à lui parler...

II ne vit rien.
Il ne comprenait plus. Pour

quoi ce sursis ? Quelle influence 
mystérieuse et toute puissante 
s’était interposée entre Doriat et 
le bourreau.

Le pourvoi en g à ce repoussé, 
le souverain ne revient jamais 
sur un pareille décision, qui 
n’est p is prise à la 1 gère et 
pour laquelle il est entouré de 
tous les documents qui peuvent 
éclairer sa décision.

Un instant il soupçonna son 
frère.

Georges aurait-il parlé ? 
aurait-il écrit { Il l’interrogea.

—Tu sais ce qui arrive 7 lui 
dit-il quand les journaux ren
dirent compte de l’étrange in
cident de la prison Saint-Pierre.

—Oui, Doriat n’a pas été exé
cuté...

Et en frissonnant, de la sueur 
au front, le fiévreux ajoute d'une 
voix sourde, troub'ée par 
horreur de ce crime :
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Le juge d’instruction comprit 
sans doute, car il ne demanda 
pas de renseignement. San re
gard avait exprimé seulement 
un peu de surprise et beaucoup 
d’admiration.

Il s’inclina respectueusement 
devant elle, et lui aussi, à voix 
basse, ainsi qu’avait parlé la 
jeune fille.

—Je souhiite de tout mon i 
cœur que vous réussissiez ! dit-il.

M. de Moraines so rendit le 
joue même à Paris auprès du 
procureur général auquel il fit 
part du résultat de sa contre- 
enquête. Il fut éloquent sans 
doute et persuasif, car il réussit 
à faire passer sa conviction dans 
l’esprit du haut magistrat.

Le ministre prolongea le 
surfis et accorda six mois. L’ex- 
écuuon ne devait donc pas avoir 
lieu avant le commencement de 
l’année suivante.

Le juge annonça le lendemain 
cette nouvelle à Lucienne.

—D’ici, là, Doriat sera sauvé, 
l’assassin sera reconnu, ou je 
eerai morte, dit-elle.

—D’ici là, ajouta le juge d’ins
truction pensif, bien d’autres 
événements très graves se seront 
passé?, car nous sommes à la 
veille d’une guerre avec la 
Prusse.

Quelques jours après, en effet 
la guerre était déclarée.

Les désastres, coup sur coup, 
allaient terrifier tous les cœur*, 
et deux mois à peine après la 
déclaration de guerre, les Alle
mands allaient envahi Paris, 
gardant quand même con
fiance, Paris superbe, Paris qui 
allait mériter, comme le reste 
de la France, cet éloge détaché 
d’une lettre du prince Eugène 
au comte de Mercy, eu 1734 :
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Lorsque les défaites succes
sives de l’armée du Rhin et ve 
l’armée de Châlons, celle-ci ané
antie à Sedan, eurent mis Pari* 
en danger, lorsqu’on apprit que 
les Allemands, à marches forcées, 
accouraient sur la capitale, les 
prisonniers qui se trouvaient 
dans les prisons de Versailles 
furent expédiés à Bourges.

C’est donc à Bourges que Do
riat fut envoyé.

Depuis la nuit où il avait été 
si près de la guillotine, Doriat 
n’avait plus reçu aucune nou
velle de Mie Landais ni de sa 
famille.

On lui avait dit cependant 
que sa peine n’était pas com
muée qu’il restait sous le coup 
de la condamnation à mort.

—Alors, avait-il répondu, 
puisqu’on s’obstine à me croire 
coupable, pourquoi ne pas en 
finir ? Il fallait m’exécuter 
l’autre jour. J’en serais quitte à 
l'heure qu’il est.

—Vous êtes bien difficile, 
l'ami, avait répliqué le gardien. 
L'autre jour, il ne vous restait 
plus aucune chance de vivre, à 
présent il vous en[reste une. Et 
voua n'ètes pas satisfiait.

D. McNICOLL,
Agent gênerai des Passagers.ENVOI FRANCO DÉ PARI» DU CÀTA
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